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Naissance de l’idée
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lands
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Bilan des actions de nettoyage de
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Les actual itésLes actual ités

Visite de la Réserve par Monsieur le Préfet et Mme la sécrétaire génaral de la Préfecture
Le 21 décembre 2017, le Préfet de département, Monsieur Yves Le Breton, est venu découvrir la Réserve natu-
relle de la baie de Saint-Brieuc, en présence de la DDTM (Direction Départementale des Territoires et de la
Mer) et de l’ONCFS (Office National de la Chasse et de la Faune Sauvage). De nombreux sujets ont pu être
abordés (enjeux de la Réserve, la police, les différentes études en cours, ...).

Le 1er février, c’est au tour de Mme Béatrice Obara, nouvellement promue 
sécrétaire générale de la Préfecture de venir sur la Réserve naturelle, afin de
s’approprier les enjeux du site.

Bilan des actions de nettoyage de plages de l’année 2017
L’année 2017 s’est terminée par le nettoyage de la plage de Saint-Maurice (Morieux), ce qui a permis de  
collecter 400 kg avec l’aide de 18 bénévoles. 

Au total, en 2017, les 6 actions de bénévolat ont permis de collecter 
1 262 kg de déchets, soit 210 kg par nettoyage, avec l’aide de 24 bénévoles
en moyenne. Pour rappel, en 2016, 1 810 kg déchets avaient été 
collectés. Par ailleurs, en 2017, 612 kg de déchets supplémentaires ont été
ramassés par l’équipe de la Réserve, les scolaires et autres formations. 
Ainsi, en 2017, sur le territoire de la Réserve naturelle, 
1 874 kg de déchets ont été ramassés contre 2 190 kg en 2016. 
Un léger mieux ! Les prochains nettoyages reprendront au printemps.

Entrées gratuites
pour le festival 

(valables avant 13h)
à découper



Mais le fond de la baie, c’était aussi une vaste
décharge de 28 hectares ouverte sur la mer,
à la Grève des Courses, qui stocke 1 million
de mètre cube de déchets. L’unique dune du

fond de baie a été utilisée jusque dans les
années 70 comme carrière, puis comme
terrain pour le motocross et comme dé-
charge avant d’être réhabilitée par le
Conseil départemental en 1981.

Menaces sur le fond de baie

Même si les premières poldérisations du fond de l’anse d’Yffiniac débutent au XVIIIème siècle et s’accélèrent 
au XIXème siècle afin de gagner des terres cultivables sur la mer, c’est dans les années 60, que le fond de la baie suscite
des convoitises.

Le dossierLe dossier
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A une époque l’où on ne parlait pas encore d’écocitoyenneté, de sciences participatives,
de projet participatif… l’histoire de la Réserve naturelle de la baie de Saint-Brieuc nous
montre un bel exemple de ce que l’on peut réussir en associant riverains et naturalistes
pour défendre leur environnement.

La Réserve naturelle nationale de la baie de Saint-Brieuc est officiellement née 
le 28 avril 1998, lors de la parution au journal officiel de son décret de création. 
A l’occasion des 20 ans de la Réserve naturelle, il nous semblait important de revenir
sur l’histoire de la Réserve qui remonte au début des années 1970….

Naissance de l’idée
de Réserve naturelle

Les pollutions étaient multiples et l’on commençait à parler des marées
vertes qui touchaient de plus en plus souvent le fond de la baie. 

“Longtemps considérée comme une vasière puante sans intérêt, la baie d’Yffiniac
est en train de devenir une sorte de terre promise. Tous les cerveaux épris 
d’aménagement du territoire et de développement économique s’y rejoignent les
uns après les autres pour y échafauder des projets”, écrivait un journaliste
Claude Peridy dans Ouest France en 1972. Car les projets ne manquent pas
: assécher le fond de baie pour le transformer en polders, développer un
vaste complexe portuaire pour assurer la liaison maritime avec la Grande-
Bretagne, et pourquoi ne pas y implanter un aéroport international… 

Projet de port du Légué
en 1975/1976

Gilles Allano écrivait en 1974 “L’anse est souvent considérée comme 
une poubelle par les municipalités environnantes, beaucoup y déversent di-
rectement leurs égouts et une partie de leurs ordures” et conclu : “Il faut réagir
sans tarder avant qu’il ne soit trop tard”.



Au-delà de ce succès public, il fallait se constituer en association afin
de proposer des alternatives aux projets d’aménagement comme 
le vaste projet de port qui devait s’étendre au-delà de la pointe du Ro-
selier (Plérin). Ainsi le 28 septembre 1974, la première assemblée statuts
du “Groupement pour l’Etude et la Protection de la Nature” (GEPN) est or-
ganisée dans le lieu même de l’exposition (association qui deviendra Vi-
varmor Nature en 1999).

L’exposition, qui se déroule à la chapelle du Collège Le Braz, crée 
événement en mai 1974 (« le Mai Breton ») et est un réel succès. 

Le Grand public mais aussi les res-
ponsables politiques et les adminis-
trations découvrent les richesses
naturelles du fond de baie. 

Une histoire d’expositions

En octobre 1972, des enseignants organisent une “expo champignons” à l’espace Robien (Saint-Brieuc). L’exposition
prend de l’importance ; si bien qu’en 1973, elle présente en plus quelques panneaux réalisés par des élèves du club na-
turaliste du Lycée Rabelais sur le problème de l’arasement des talus dans le cadre du remembrement. “ 

“Les champignons d’accord mais la protection des milieux naturels d’abord ” pensent Gilbert Gueguen, Michel
Guillaune et Jacques Petit. Outre la problématique de remembrement agricole qui sévit en ces années 70, il y a les
multiples menaces qui pèsent sur le fond de la baie de Saint-Brieuc. L’idée est alors lancée : celle d’organiser une ex-
position sur les richesses naturelles, l’histoire, la pollution de ce milieu naturel situé aux portes de l’agglomération.
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La longue marche vers la création

Durant 10 années, peu de choses avancent malgré les mobilisations, les
courriers et pétition. En 1991, la DIREN (Direction Régionale de l’En-
vironnement) confie à Daniel Lasne, nouvellement arrivé, le projet de
création de la Réserve naturelle.

La préfecture organise alors une première réunion d’information en mairie d’Hillion en avril 1992.  Afin de présenter
les justifications scientifiques et l’intérêt du dossier, Roland Savidan présente des activités traditionnelles, Roger Mahéo
l’intérêt ornithologique et Jacques Edouard Levasseur l’intérêt floristique du site

« Chaque marée découvre en fond de Baie de Saint-
Brieuc quelque 3000 hectare d’estran sablo-vaseux
de la plage des Rosaires en Plérin jusqu’à l’ilot du
Verdelet en Pleneuf Val André », ainsi commence la
proposition de classement en Réserve naturelle de
la baie de Saint-Brieuc

L’idée d’une Réserve naturelle

L’idée d’une réserve naturelle en baie de Saint-Brieuc apparait pour la première fois dans les écrits en 1977 dans une
brochure “Richesse de la baie de Saint-Brieuc” (l’outil réserve naturelle venait d’être créée par la première loi de pro-
tection de la nature en France en juillet 1976).

Les naturalistes se mobilisent afin de recueillir toutes les don-
nées nécessaires afin d’établir le dossier scientifique justifiant
la nécessité de créer une réserve naturelle en baie de Saint-
Brieuc. 

C’est en octobre 1981 que 
la première demande officielle de
mise en Réserve naturelle 
du fond de baie est adressée au
ministère chargé de l’environne-
ment, pour un projet qui ne
concernait que l’anse d’Yffiniac. Il

a été établi par 5 associations : le GEPN, la SEPBN, Yode, Dhiane, et les Amis de la Terre.

Le premier projet de Réserve naturelle ne concernait qu’une partie de l’anse d’Yffiniac. 

En 1992, 3 périmètres étaient envisagés : 
-maximal : de la Pointe du Roselier (Plérin) à Longue-Roche (Morieux)
-moyenne : de Cesson (St Brieuc) à  Longue-Roche (Morieux) qui sera retenu.
-minimal : le fond de l’anse d’Yffiniac et le fond de l’anse de Morieux
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Avis unanimement favorable… ou presque

Une consultation préliminaire en 1992 donne un avis favorable voir très favorable des collectivités locales tout en ma-
nifestant une certaine prudence,  notamment vis-à-vis de la compatibilité de la réserve naturelle avec les activités tra-
ditionnelles. Face au problème de pollution, l’idée d’un contact de baie est imaginée.

Pour les utilisateurs de la baie (chasseurs, cavaliers, mytiliculteurs), les opinions sont plus nuancées, soit parce que le
projet peut remettre en cause certaines pratiques (comme la chasse) ou apporter des contraintes supplémentaires
(circulation des engins mytilicoles par exemple). C’est à cette époque que se créée une association d’opposants au
projet : l’APPAT : association pour la préservation des activités traditionnelles.

Réunions d’information, publications, communiqués de presse se succèdent principalement durant l’année 1994 afin
de convaincre la nécessité du projet.

Le Conseil National de Protection de la Nature, haute instance d’expertise du mi-
nistère de l’environnement est consulté en décembre 1994. Il définit l’importance
du site : 
– un intérêt régional pour les formations végétales,
– un intérêt national/international pour les formations géologiques,
– un intérêt national/international pour le rôle de zone d’hivernage, de halte migratoire
pour les oiseaux d’eau. 

Mais, “Face aux agressions (…) et face aux menaces encore plus fortes qui
se font pressentir, il parait urgent de prendre les mesures qui, par une 
législation appropriée, permettraient d’assurer la conservation de ce milieu
naturel. Il en va de l’avenir des populations d’oiseaux, mais aussi du devenir
de la qualité de l’environnement en région briochine”.

Les dernières procédures administratives

En 1995, l’enquête publique est organisée avec un avis favorable. Il ressort que « les contraintes qui résulteront de la
création de la réserve sont relativement limitées comparées aux activités qui pourront subsister sur le domaine 
maritime. Elles seront compensées par une amélioration de la tranquillité des stationnements d’oiseaux. »

Le dossier de consultation des communes et orga-
nismes concernés par le projet conclue que 
« La mise en réserve constitue un label qui renfor-
cera l’attractivité touristique du secteur (…). Elle
formera aussi un appel à une meilleure prise en
compte de la qualité de l’eau dans la gestion du
bassin versant. Elle devrait enfin contribuer à re-
donner une image valorisante de la baie… »

La procédure d’élaboration de la réglementation de la
Réserve naturelle et de concertation a duré 17 ans et a
abouti à la publication au journal officiel le 28 avril 1998
du décret de création de la Réserve naturelle nationale
de la baie de Saint-Brieuc.

Mais sans la mobilisation et l’opiniâtreté des naturalistes qui durant
25 ans ont œuvré à la création de la Réserve naturelle, nous ne se-
ront pas ici, aujourd’hui pour raconter cette histoire…

“Parfois il faut agir… avant que de regretter”,
écrivait Michel Guillaume en 1994. 
Un grand merci à lui pour l’aide à la rédaction de 
ce dossier.



Soirée cinéma à HILLION
Où sont passés les oiseaux de la baie de Saint-Brieuc ?

Samedi 17 février 2018 - 20h30 
à l’Espace Palante à Hillion

Film + échanges. 
Entrée gratuite dans la limite des places disponibles.

En hiver, la baie de Saint-Brieuc accueille des dizaines de milliers
d’oiseaux, et au printemps, plus l’ombre d’une plume (enfin
presque), mais où vivent-ils le reste de l’année ? Quels voyages,
quels paysages, quelles relations entretiennent-ils avec les autres
animaux ?
C’est ce que vous font découvrir Brigitte Sabard et Olivier Gilg
grâce à leurs images et leur expérience.
Brigitte, chef de projet éducation de Tara Expéditions, est chargée de cours à l’Université de Bourgogne.
Olivier est chercheur et conseiller scientifique des Réserves Naturelles de France. Ils travaillent depuis
plus de 20 ans à l’étude des oiseaux du Grand Nord. Ils seront accompagnés de leur fils Vladimir
pour évoquer leurs nombreuses expéditions arctiques.

Carnet Carnet 
de saisonde saison
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Bilan du comptage 
Wetlands

Le dernier comptage sur la
Réserve naturelle a eu lieu le
lundi 8 janvier (données
comptant pour le wetlands).
11 155 oiseaux ont été dé-
nombrés (sans compter les
laridés)
7 espèces d’oiseaux attei-
gnent le seuil national (>1%
des effectifs nationaux pré-
sents en baie de Saint-Brieuc).
Ce bilan est dans la moyenne
basse des autres comptages
wetlands (11 873 en 2017 
et 10 918 en 2016).

Prochains comptages :
- Mardi 6 février, à 8h45
- Mercredi 21 février, à 8h15

Pour participer, contactez 
la Réserve au 02.96.32.31.42Becasseau maubeche 2500 Sterne caugek 19

Huîtrier pie 1701 Grand Cormoran 15
Becasseau sanderling 1056 Plongeon arctique 9
Becasseau variable 1048 Grebe huppe 9
Bernache cravant 755 Aigrette garzette 9
Courlis cendre 634 Harle huppe 7
Macreuse noire 575 Chevalier aboyeur 7
Vanneau huppe 520 Grebe à cou noir 6
Canard colvert 448 Grebe castagneux 3
Pluvier doré 320 Chevalier arlequin 3
Tadorne de belon 317 Mouette pygmee 3
Barge rousse 313 Plongeon imbrin 3
Sarcelle d'hiver 250 Avocette elegante 2
Pluvier argente 154 Faucon pelerin 2
Chevalier gambette 114 Heron cendre 2
Canard pilet 100 Labbe parasite 1
Tournepierre à collier 97 Martin pecheur d''Europe 1
Becassine des marais 81 Becassine sourde 1
Canard siffleur 64 Rale d'eau 1
Canard souchet 24 En gras : Seuil national
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Abonnement 
Vous pouvez recevoir gratuitement La Lettre sur
simple demande, soit par mail, soit par courrier.
Vous pouvez vous abonner directement sur le site
internet : www.reservebaiedesaintbrieuc.com

Saint-Brieuc Armor Agglomération
3, place de la Résistance
CS54403
22044 Saint-Brieuc
Téléphone : 02 96 77 20 00
Télécopie : 02 96 77 20 01
www.saintbrieuc-agglo.fr
accueil@saintbrieuc-agglo.fr

VivArmor Nature
10, boulevard Sévigné
22000 Saint-Brieuc
Téléphone/fax : 02 96 33 10 57
www.vivarmor.fr
vivarmor@orange.fr

Réserve Naturelle Nationale
Baie de Saint-Brieuc
site de l’étoile
22120 Hillion
Téléphone : 02 96 32 31 40
Télécopie : 02 96 77 30 57
rn.saintbrieuc@espaces-naturels.fr
www.reservebaiedesaintbrieuc.com

DécouvrirDécouvrir

Cette année, le festival 
Natur’Armor pose ses valises à
Saint-Brieuc !
Dans le cadre des 20 ans de la
Réserve naturelle, vous y trouve-
rez un pavillon consacrée à la baie
de Saint-Brieuc (stands de la 
Réserve, de la Maison de la Baie
et du Grand Site Cap d’Erquy-
Cap Fréhel).

De nombreuses animations,
conférences, sorties, exposi-
tions,... vous attendent tout au
long du week-end.

Tarifs
•Moins de 16 ans : gratuit
•Adulte : 3€ la journée de 10h00 à
18h00
•Sorties Nature : gratuites

Restauration bio et buvette bio
sur place


